
    Le roi des Juifs qui vient de naître, nous avons vu son étoile.
    L'Épiphanie du Seigneur — Année C : Is 60, 1-6 ; Ep 3, 2-3a.5-6 ; Mt 2, 1-12 

Les  mages  sont  venus de  loin  pour  adorer  l’enfant  Jésus.  L’évangéliste  Matthieu y  voit  la
réalisation de ces  textes prophétiques d’Isaïe et des Psaumes annonçant qu’un jour tous les peuples
seront réunis devant le roi des Juifs à Jérusalem. La tradition est allée jusqu’à donner des noms à ces
mages :  Melchior,  Gaspar et  Balthazar.  Ils  n’étaient peut-être pas trois,  mais  en tout cas on a voulu
signifier que le Messie est manifesté à  tous les continents connus à l’époque et que ces sages anciens
sont des modèles pour nous, par leur cheminement de foi et les gestes qu'ils posent.  

Ce sont des gens qui s’adonnaient à la science des étoiles, lisaient les présages dans la carte du
ciel ;  des  hommes  scientifiques  et  religieux  qui  mettent  leur  savoir  au  service  de  leurs  sociétés
respectives. Des personnes qui n’hésitent pas à s’engager dans une longue marche. Celle-ci part de leurs
questions et des préoccupations de chez eux. Ils ont la science qui les aide ; et cette dernière leur ouvre
constamment à des hypothèses, à des pistes, des voies à explorer, si bien qu’à la naissance de Jésus à
Bethléem, ils ont envie de découvrir ce Jésus ; et ils vont entreprendre un grand voyage, guidés par les
astres qu’ils explorent.

Arrivés à Jérusalem, ils disent que le nouveau-né est celui qui a fait lever pour eux son étoile.
Une manière d’affirmer que le Christ Jésus est une lumière, et qu’à travers l’histoire il  fait  lever ses
étoiles.  Rendons grâce à Dieu pour  les  signes,  les  faits,  les personnes qui  ont  éclairé et  continuent
d’illuminer notre vie. 

Mais pour trouver l’enfant Jésus, l’étoile semble ne pas suffire aux mages. Ils vont interroger
Hérode, qui  va vers les scribes et ceux-ci  trouvent les renseignements nécessaires dans les Écritures
saintes d’Israël. Oui,  si  Jésus nous attire,  son Esprit  nous fait  lever,  mais  c’est  pour  nous mettre en
chemin avec d’autres, c’est pour nous confier à la communauté qui vit de la parole de Dieu. On n’est pas
chrétien tout seul, on n’est chrétien que dans la communion avec Jésus, et avec son Corps qu’est l’Eglise.
C’est  éclairé par l’Eglise,  son enseignement et les vrais  témoins  de Dieu que je  saurai  discerner,  et
reconnaître les personnes ou les choix qui me détournent de Jésus, et qui nécessitent que je prenne moi
aussi un autre chemin. 

Enfin, que le Messie se manifeste par une étoile, les mages ont dû en être émerveillés, et ce
mode de révélation, proche de leur science, leur convenait bien. Mais voilà que ce même Messie se
manifeste à eux sous une forme moins évidente : ils trouvent un enfant sur la paille. Or, voilà que ces
hommes de sciences qui cherchaient Celui qui est au-dessus de tout, le Seigneur des seigneurs, ils ne se
laissent  pas  décourager  par  ce  qu'ils  voient.  Au  contraire,  devant  le  bébé,  ils  ont  une  attitude
d’adoration : ils s'agenouillent et ils reconnaissent Celui que le monde attendait. Ils sont touchés par
Dieu qui se fait tout petit, si proche de notre fragilité, qui est Seigneur par son Amour. Ils lui donnent
alors leurs présents très précieux et d’une profonde signification symbolique proclame quel Messie est
Jésus pour eux :  l'or  désigne Jésus comme « roi  des Juifs » ;  l'encens représente le divin et  identifie
le nourrisson comme Fils de Dieu ; la myrrhe annonce que Jésus va mourir pour sauver les hommes. Par
leurs offrandes, ils soutiennent le Messie et lui confient toute leur vie. Si bien qu’ils repartiront par un
autre chemin, c’est-à-dire qu’ils  auront été changés.  Ils  deviendront les étoiles de l’Amour qu’ils  ont
découvert, de sa simplicité, de sa proximité, de son humilité. 

A nous aussi Jésus se manifeste de multiples manières. Soyons attentifs. Son étoile est là. Que
la lumière de son amour nous émerveille et habite tout ce que nous sommes pour que nous puissions en
être de vrais témoins. A Jésus faisons l’offrande de nos vies, du plus précieux de ce que nous sommes, et
de tous nos vœux. Et lui nous conduira vers la vraie vie. 
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